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Ecole d’Orientation
Bois de Montmaur le 10 novembre 2018

   

Avec l’eau du ciel et la crue du Lez se sont envolés nos derniers espoirs de 
nous retrouver au Domaine de Lavelette.
Heureusement, juste en face, le bois de Montmaur est ouvert et nous 
accueille, toujours aussi nombreux, pour cette séance consacrée au suivi de 
lignes directrices.
Je regretterai un temps les platanes roussis du bord du fleuve et les 
micocouliers dorés du parc, où je m’étais promis les photos cuivrées du 
temps qui court…

Tous les moniteurs sont là, assistés de Claudie, Eric et Olivier. Nous ne 
sommes pas de trop face à tous, petits et grands, pressés d’en découdre 
mais déroutés par l’objectif 
d’aujourd’hui qui sera, à partir du 
niveau bleu, l’utilisation de la 
boussole.
Basique pour les uns, affutée 
pour les autres avec des prises 
d’azimuth risquées, la boussole 
est l’objet de tous les tourments 
de l’orienteur.
C’est l’objet fétiche de 
l’orienteur : certains l’aiment 
plate, quelques-uns la mettent 
sur le pouce, d’autres sur la carte, 
d’autres encore en gardent une 
de secours dans leur culotte !

Eric (le jeune) a pourtant trouvé la 
parade qui fera tant défaut aux 
plus grands et de déclarer : 
«j’adopte une branche morte qui 
deviendra ma baguette magique. 
Elle va lancer des pluies d’étoiles 
qui vont nous indiquer le chemin 
jusqu’à la balise !».
Effectivement, la méthode a l’air 
simple et efficace… 
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Les cartes sont distribuées, les 
consignes répétées et le calme 
revient lorsque les derniers 
s’évanouïssent sous les grands pins.

Alors commence la valse des perditions 
et le retour au bercail des plus 
malchanceux.
Il faut reprendre en main la carte, à 
nouveau positionner la boussole, 
répéter que la carte ne tourne pas 
(comme le Nord) mais que l’orienteur 
tourne autour de sa carte. On 
accompagne, on fait quelques pas, 
prudemment, et on regarde s’éloigner 
l’infortuné chercheur de balises.
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Heureusement, il est 
des retours radieux 
et hâtifs. Pressés de 
repartir vers un 
nouveau challenge 
avec une nouvelle 
carte et une 
difficulté 
augmentée.

Dans le lot, Olivia, 
Zélie, Léo et 
Célestin, constituent 
un quatuor de choc 
qui va vite et 
s’oriente déjà avec 
sûreté.
Certains étaient déjà 
au Larzac il y a trois 
semaines et n’ont 
plus peur de rien 
maintenant !

Dans les promesses 
des grandes choses 
qui nous attendent pour notre équipe de CO, nous nous donnons rendez-
vous le 24 novembre au domaine de Méric à Montpellier.

Merci à Christine, Olivier, Claudie, Eric et Thierry pour leur aide précieuse.
          

pierre ferrand

4        


